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CR de la balade du 12 avril CR de la balade du 12 avril CR de la balade du 12 avril CR de la balade du 12 avril     
 

Drôle de titre, il est vrai…  Mais le suspens a été gardé presque jusqu’au 

bout…  Finalement le choix de Pascal et Claudine s’est porté sur le 

Morvan, une valeur sûre pour les virées TMCiesques…   Sylvie  et moi 

avons sauté sur l’occasion, des virolos, une région riche historiquement 

et gastronomiquement…  Vive la Bourgogne….  Telle la madeleine de 

Proust,  la simple évocation de cette destination nous replongea  dans les 

délices de notre dernier WE moto dans ces contrées … Couchage à 

Saulieu…resto gastronomique…. Humm on la sent bien cette virée…   

Bon, va falloir redescendre sur terre quand même, y’a pas de couchage, 

ça va limiter les agapes du soir… Balade sur un jour … Faut voir le bon 

côté des choses , miam, va y avoir des km …  Le TMC n’est pas que le club 

« Tu Manges Constamment… ».  Alors qu’est ce qui est mis sur le bulletin 

de résa ? Resto la Grignote, 17€ par personne… Aïe,  c’est même pas le 

prix de l’apéro de Saulieu..  Bon, ben ça sera une balade  à l’ancienne, 

quand on faisait des piqueniques au bord des lacs et des couchages en  

auberge de jeunesse  à 26 par chambre…  (Franchement avec le nombre 

de retraités du club, j’oserais plus proposer d’aller en auberge de 

jeunesse...).   Au final,  ceux qui ont eu peur des 17€  ont eu bien tort 

parce que les Nounours nous ont dégotté une gargote fort sympathique 

et qu’on n’a même pas fini tout…  (surtout Thierry  et ses haricots mais 

vous verrez plus tard). 

Reprenons au début : rendez-vous sur l’aire de Nemours à 9h00 pour un 

départ à 9h15. Bon, je voulais faire le coup à Syssy d’y aller par les 
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virolos mais difficile d’échapper  à la purge autoroutière avec un 

rendez-vous sur une aire…  J’ai pas pu négocier la vallée de Chevreuse… 

Départ 7h45 ;  Arrivée 8h40 ; mission accomplie par le ruban magique. 

Même pas mal. J’hésite à faire le plein comme il me reste encore près de 

300 km d’autonomie et que certains soiffards ne manqueront pas de 

vouloir s’arrêter avant ça mais la convoc disait le plein fait alors dans le 

doute , je m’exécute… Faut pas montrer le mauvais exemple….  Que de la 

saloperie d’E10 alors ce sera du 98…  8h45 on est les premiers. La station 

n’a pas de cafétéria mais une machine alors on décide de retourner à 

l’autogrill du pont pour attendre les autres devant un deuxième 

déjeuner. Après quelques sens interdit, on met la moto bien en vue  

devant l’entrée et on s’y installe.  Le problème du TMC  c’est que les 

pilotes ne sont plus tout jeunes…  Malgré la taille conséquente de la K16, 

nos deux papys du Muppet Show  Waldorf et Statler   (vous aurez 

reconnu nos deux chauves : papy-trésor et notre GO ) passent devant 

sans s’arrêter, vont faire le plein  et … restent au distributeur de la 

station…. Ah, la la, la vieillesse, quel naufrage….  M’enfin, le bulletin de 

résa indiquait départ à 9h15 précise alors à 9h10 nous rejoignons nos 

deux comparses et la Claudine (pas celle de Colette bien que l’on soit tout 

près de Saint Sauveur en Puisaye,  celle de Pascal – pas le philosophe, le 

chauve – non, pas le trésorier libidineux, l’autre chauve, le cousin d’ET – 

faudrait suivre un peu….).  Nous sommes donc tous les 5 à 9h15 pour le 

départ mais … pas au complet… Je balance pas, je renseigne : manquent 

le président et Philipe Rebel. M’enfin, ne manque que le président parce 

que le filou a mangé des petits filous avariés au resto antillais dudit 

président le jeudi soir et il est en cure de désintox  à l’hôpital….  Bon, je 

ne vais pas vous donner l’heure exacte mais  notre Thierry arrive ; en 

fait,  il est en retard car il a tenu à mettre son nouveau pantalon de 

pluie (c’est vrai qu’il y a un soleil éclatant)  et qu’il n’a pas l’habitude… 

L’homme aux jeans trempés ne pratique pas beaucoup cet exercice…  

Nous sommes donc au complet et nous nous élançons. Encore un petit 

bout du ruban laxatif pour atteindre la Ferté-Loupière et nous sortons 

dans la pampa… M’enfin, nous sortons, faut le dire vite… Effectivement 
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Sylvie et moi passons sur la sortie télépéage et le petit bip nous fait lever 

en un clin d’œil la barrière de l’octroi mais pour d’autres, c’est plus 

compliqué ; la pampa se mérite… Elois, le copain Alzheimer joue avec 

Claudine (c’est fréquent avec les retraités)  et elle ne se souvient plus où 

elle a mis sa CB…. Elle préférait les billets à ordre mais ça marche pas 

avec ces machines…  Poche gauche, poche droite ? Repoche gauche ? 

Poche pantalon, pas facile d’aller dans ses poches assise sur un selle… 

Contorsion, extension,  non finalement , elle démonte de la moto et fouille 

dans le sac (ah le sac d’une femme…).  On est loin mais l’on entend ET-

Statler qui proteste… Il veut rejoindre la pampa… « Claudine, mon petit, 

je ne voudrais pas te paraitre vieux jeu et encore moins grossier. 

L’homme qui veut aller dans la pampa,  parfois rude reste toujours 

courtois … Mais la vérité m’oblige à te le dire … tes poches, elles 

commencent à me les briser – menu… ».  M’enfin, c’est ce qui nous a 

semblé entendre d’où l’on était... Après une nouvelle tentative le sésame 

est retrouvé et plus rien ne nous empêche de batifoler dans les 

campagnes… Yessssssssss, des routes qui tournent, du soleil, des motos,  

un ouvreur qui donne un bon rythme, pas de moto en rodage et des gens 

qui suivent… Que demander de plus ? Bingo, c’est la fête….  Allez au 

choix le twist des chaussettes noires ou la folie de Cloclo, à gauche… à 

droite… Yessssssssss...  C’était une bonne idée ce Morvan….  

Une petite halte avait été prévue par nos GO au rocher du Saussois. Une 

petite halte bucolique près de l’eau juste aux pieds des rochers éponymes 

où les Nounours ont l’habitude de s’envoyer en l’air. L’idée n’était pas 

mauvaise à la base mais las, trois fois hélas…  Le bouis-bouis était 

fermé…   Sans espoir de réouverture, la bicoque est close, en état de 

délabrement avancé, genre tribune de supporter du PSG ou visite de la 

ville d’Homs en Syrie. En fait , il y a eu quasiment une guerre céans.  

Lors de leur dernière grimpette en ce haut lieu du gratte rocher, 

Claudine avait tenu à ouvrir la voie en minijupe et comme à son 

habitude de femme de biker, sans petite culotte…. La cohue qui s’ensuivit 

pour pouvoir l’assurer juste par en dessous provoqua moult querelles et 
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autres escarmouches qui eurent pour conséquence le saccage de l’endroit 

aux grand dam des anciens propriétaires….  Nous nous recueillîmes 

donc quelques instants sur le champ de bataille encore chaud du sang des 

braves tombés là mais sans pouvoir porter un toast à leur santé… 

L’estaminet restera clos. Même si selon Aragon le bonheur n’est pas un 

quinquet de taverne, il commençait quand même à faire soif….  On 

décida  de s’arrêter au premier troquet ouvert et ce fut chose faite à 

Châtel-Censoir quelques virolos plus loin.  Heureusement que nous 

n’étions que 6 car il a fallu aller chercher des chaises en réserve pour 

pouvoir nous asseoir tous… Côté Bibine, il y avait le choix entre 

Heineken ou Leffe mais Ruby… Hors de question de boire la pisse à 

teuton, ce fut donc 6 Leffes pour tarlouses napolitaines offertes par 

Sylvie encore toute excitée du récit d’escalade de la Claudette.  

Nous n’étions plus très loin du resto et après un passage express à 

Vézelay (en plein vide grenier….)  et devant le château de Bazoches, 

nous nous garâmes devant la Grignote. Le dicton dit qu’on en a pour son 

argent…. Et bien des fois on en a un peu plus… Le resto  ( qui faisait 

aussi boulangerie, dépanne-épicerie, marchand de journaux , hôtel pour 

suce-rochers et que sais-je encore) nous proposa le menu du jour : Entrée ( 

assiette de crudités et de charcuterie ), plat  ( Rôti de Porc ou Sauté de 

veau ) , Fromage ( assiette d’assortiment de 6 frometons du coin) , 

Dessert  ( framboisier, mousse, profiteroles, café gourmand ) ,  café et 

boisson (2 bouteilles d’eau et 1,5 l de vin en pichet…). Difficile de faire 

mieux pour 16,80 €… Et en plus c’était bon… Tout le monde a bien mangé 

(sauf comme déjà dit Thierry qui s’obstina à laisser des haricots verts ) et 

Pascal  ( qui mit de côté des bouts de porc pour refaire une andouillette 

et la fumer tout à l’heure…). On ne prit même pas une assiette de 

fromage par personne, tellement elles étaient grosses. Une pour deux 

pour Sylvie et moi, rien pour les Nounours ou Thierry (malgré une 

tergiversation)  et une entière pour Picsou mais qui n’en vient pas à 

bout… Encore toute surexcitée par le récits de ses précédentes aventures 

ou peut être par le fait que mon Francis était à l’air tout le repas (suite 
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au même problème de fermeture éclair qu’en Champagne…),  Claudine 

voulut commencer les libations par un apéro qu’elle nous offrit de bon 

cœur.  Ça ne se fait pas de donner le prix d’un cadeau mais pour vous 

faire comprendre combien l’auberge était surprenante en rapport 

qualité/prix, les 6 apéros (vrais apéros : kir, martini, ricard…) furent 

facturés 12 €… Dingue non ?  Picsou qui avait tapé dans l’œil de la 

tenancière se vit même offrir  une carte de fidélité avec déjà 6 tampons 

dessus et au 12ème  la promesse d’un 13ème offert.  C’est ce qu’elle lui glissa 

en même temps qu’une œillade appuyée et en lui rappelant qu’il y avait 

des chambres au dessus de la salle. Moi , je serais bien resté, j’étais déjà 

en chaussons prêtés par la patronne, les grosses chaussures devant  

rester au vestiaire.  En chaussons, Francis à l’air il ne me manquait que 

la robe de chambre léopard pour accompagner Picsou la saumure mais 

ça aurait trop excité Claudine qui n’en avait pas besoin. Tout le repas, 

elle tira les vers du nez de Thierry pour connaitre tous les détails de ses 

aventures dans l’Oued et les différents enlèvements aux sérail dans 

lesquels il se fourvoya pendant ses aventures récentes. Par respect pour 

les chastes yeux qui pourraient tomber sur ces lignes salaces, je n’en 

piperai mot.… Au moment de partir, nous comprîmes pourquoi cet 

endroit était si bien. Il y avait une explication :  en fait, la tenancière 

n’était pas une ribaude bourguignonne, elle est issue d’une caste 

supérieure  et est venu apporter les bienfaits de la civilisation 

ardennaise aux peuplades reculées de la pampa bourguignonne, elle 

arrive tout droit des Ardennes…. Ceci explique cela….  

L’Après midi s’est déroulé  dans le parc naturel…. Rien à redire…. Les 

petites routes qui vont bien,  les paysages, les rus, les lacs (Settons, etc)  

Belle boucle de 150 km dans les kékés…  Après un bon démarrage bien 

viril, notre GO a levé le pied quelques lieues… peut-être dû à quelques 

virages un peu trop gravillonneux ? Ou alors un début de digestion des 

bienfaits wallons ? Le rythme redescendit quelque peu, suffisamment 

pour que mon adorable stabilisateur arrière  (non livré avec la Moto – 

de toutes façons chez Beuhmeuh tout est en option…)  commence lui 
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aussi à donner des signes de fatigue : quelques coups de casques de plus 

en plus fréquents et appuyés m’on fait comprendre qu’il fallait que 

j’évite de prendre trop d’angle d’un coup au risque de perdre une partie 

de mes bagages…   Le réveil de l’ouvreur et une nouvelle petite 

accélération pour retrouver le rythme enroulé –rapide qui nous sied tant 

finit de réveiller la belle et c’est sans encombre que l’on arriva  au point 

de rendez-vous de l’après-midi pour le pot d’adieu…  Bon,  alors le GO : 

impec pour le soleil, impec pour les routes, impec pour le resto mais alors 

pour les rades…. Faudra encore qu’il  travaille…. Je sais pas ce que 

Claudine avait fait dans celui-là, il n’avait pas l’air mal en point  mais 

peut-être au fait des bagarres qu’elle provoque dans les établissements 

sous licence IV,  celui-là avait préféré anticiper les problèmes et les 

quinquets étaient éteints, les volets baissés et les épars en travers de la 

porte…  Tant pis, cela nous obligera à rentrer dans Auxerre pour 

prendre le pot d’adieu. Auxerre c’est La Ville…. Je ne sais pas si c’est le 

premier soleil de l’année ou la fête autour de la cathédrale mais là 

y’avait de l’animation… Une fois l’Yonne franchie, on trouva sans 

problème un petit rade pour s’abreuver une dernière fois  grâce à la 

générosité de Thierry cette fois-ci.  Plus de place en terrasse mais les 

grandes tables au fond de la salle nous permirent de nous installer avec 

notre barda habituel. 

Le plein fait  (m’enfin, par solidarité avec les petits réservoirs…),  nous 

décidâmes de rentrer tout droit pour enrichir un peu plus les caisses des 

grands bétonniers  de l’UMP, les abords de la capitale se prêtant peu  à 

la conduite-plaisir après les kékés du Morvan.  Picsou nous quitta à 

l’embranchement de l’A19, ce qui avait du Sens ☺. Les GO, Thierry et 

nous continuâmes jusqu’à Fleury à un rythme quasi réglementaire.  

Nous avions vu les perdreaux installer leurs boites à surprises à l’aller le 

matin et cela n’annonçait rien de bon pour le retour. Après l’épreuve du 

passage du péage de Fleury où malgré le télépéage , Sylvie et moi 

resterons bloqués  derrières des italiens en vadrouille qui essayaient sans 

doutes de payer en lires, des pétasses aux bras trop courts pour atteindre 
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la machine,  des maladroits qui laissent tomber leur tickets et qui ne 

comprennent pas qu’un mur en béton empêche d’ouvrir une portière de 

voiture  et qu’il n’est pas possible de faire reculer 40 voitures qui 

attendent d’avancer ….  Vive les kékés….  

Je passerai sur les derniers kilomètres bouchonnés entre les caisseux et 

les boites à fric qui nous permirent de rentrer dans nos pénates 

respectives en gardant plutôt en mémoire le beau soleil, les virolos… et 

les histoires salaces de Claudine, notre demi GO. 

A renouveler sans ordonnance  ASAP !!!  

 

 
Stéphane & Sylvie Stéphane & Sylvie Stéphane & Sylvie Stéphane & Sylvie     


